
Célestin Freinet et son Mouvement 

Voici les dates importantes de l'itinéraire de Célestin Freinet et du Mouvement qu'il a initié :

1896 : Naissance à Gars (Alpes Maritimes). 

1912 : École Normale d’Instituteurs de Nice.
           Mobilisation en 1915. Grave blessure au poumon.  
      
1918 : après la guerre engagement politique, et pacifiste au PCF (anticapitaliste pour construire une 
            société plus juste et plus humaine)et syndical (Fédération des Membres de l’Enseignement).
 
1920 : Longue convalescence, puis nomination au Bar-sur-Loup (classe rurale où il reste 8 ans).
           Collaboration à des revues d’avant-garde : « Clarté », « l’École émancipée ».
           Participation à de nombreuses œuvres coopératives.
  
1924 : Introduction d'une imprimerie dans sa classe.
           
1926 : Correspondance interscolaire avec la classe de René Daniel (dans le Finistère).
           Lancement d'une “Coopérative d’Entr’aide pédagogique”.et de la revue “l’Imprimerie à 
           l’École”.
           Mise en place d'un réseau des “Livres de Vie” imprimés par les écoles du mouvement.

          Epouse Elise Lagier-Bruno, institutrice et artiste.  

1927 : Premier Congrès international des adeptes de l’Imprimerie à l’École à Tours. 

1928 : Second congrès à Paris : création de la C.E.L. 
           Diffusion de techniques et méthodes nouvelles
           Edition des “Enfantines” et lancement des “Fichiers Scolaires Coopératifs”.

           Nomination de Célestin et d'Élise Freinet à Saint-Paul (de Vence). 

1932 : Création de la “Bibliothèque de Travail” (B.T.). 

1932-1934 : Violentes attaques de l’extrême droite contre le Mouvement de l’Imprimerie à l’école 
                    et vaste campagne contre Freinet dans « l’Action Française ».
                    Cabale contre Freinet ("affaire de Saint Paul").
                    Freinet quitte l’Éducation Nationale.  

1935 :  Ouverture d'une école privée “prolétarienne” avec internat à Vence.
             Lance les Brochures d’Éducation Nouvelle Populaires (BENP). 
 
1937 : Son école accueille de nombreux enfants victimes de la guerre civile en Espagne.
 
1939-1944 : Arrestation et internement dans plusieurs camps puis assignation en résidence dans 
                      Fermeture et saccage de l'école de Vence.      
                      Déportation et décès de nombreux adhérents de la CEL.
 



 1945 : Animation du Comité Départemental de Libération à Gap.
             Il s’occupe d’enfants victimes de la guerre.
             Redémarrage et installation de la CEL à Cannes. “l’Éducateur” reparaît dès 1945.
             Réouverture de l'école de Vence.  

1947 : Le Mouvement Freinet devient l'Institut Coopératif de l’École Moderne : ICEM

1948 : Freinet et Élise quittent le PCF (suite à une campagne de calomnies)
  
1949 : Sortie du film “L’École buissonnière” : grand succès et énorme retentissement.
            Parution du livre “Naissance d’une pédagogie populaire” d’Élise Freinet. 
   
1957 : Création de la FIMEM (Fédération Internationale des Mouvements d’École Moderne) 
            Parution de nouvelles revues : “Art enfantin” en 1950, “Techniques de vie” en 1959, 
            “l’Éducateur second degré” en 1963 ... 

1964 : Reconnaissance de l’école Freinet est comme école expérimentale et prise en charge de ses 
           Enseignants par l’Éducation Nationale.
           Organisation de “journées de Vence” (pendant les étés) (participation de personnalités
           et de chercheurs du monde de l’éducation. 
           Diffusion de la Pédagogie Freinet dans le monde entier.

1966 : Mort de Freinet à 70 ans.

Jusqu'à sa disparition Freinet a poursuivi son travail, sous le signe des méthodes naturelles et du 
tâtonnement expérimental, mais aussi des combats sur les conditions de travail ( 25 élèves par classe dès
1953 !) la défense de l’enfance et de la paix.  

Élise Freinet continuera leur œuvre et assurera la gestion de l’école jusqu’à son décès en 1981.
Leur fille Madeleine Bens-Freinet l’assumera jusqu’en 1991, date à laquelle l’école Freinet, rachetée par 
l’État, devient école publique d’État et fait aujourd’hui partie du patrimoine, avec de sérieuses garanties 
de reconnaissance de l’œuvre de Célestin et Élise Freinet. 
1968 : Le Mouvement Freinet continue de poursuivre son chemin, et L’ICEM adopte à pâques 1968 “la 
Charte de l’École Moderne”.
 
1978 : Dynamisé par mai 68, L’ICEM pédagogie Freinet publie les “Perspectives d’Éducation Populaire” 
(PEP) en 1978.  
1986 : Le contexte économique ne laisse guère de place aux structures coopératives et la CEL doit 
déposer son bilan, mais redémarre avec la S.A. des PEMF (Publications de l’École Moderne Française).  
1996 : L’UNESCO rend un hommage solennel à Freinet à l’occasion de la célébration de son 
            Centenaire, accueillant 49 délégations d’enfants venus du monde entier et pratiquant la 
            Pédagogie Freinet.  
La Commission Européenne, la Présidence de la République et le Ministère de l’Éducation parrainent 
cette manifestation.  
De nos jours : Les classes coopératives de l’École Moderne fonctionnent toujours avec les techniques de 
l’expression libre et du journal scolaire, de la correspondance interscolaire et des réseaux, avec l’apport 
des techniques modernes que sont l’informatique, le minitel, le fax, la vidéo, l’Internet ... Comme à ses 
origines, un même espoir en la liberté de l’enfant et en l’Homme anime les enseignants de l’ICEM, 
convaincus que la pédagogie de Freinet, vivante et généreuse, est porteuse d’une éducation populaire 
synonyme d’espoir et de modernité pour le 21ème siècle.


